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 CANTON 

PRESENTATION DE CANDIDATURE  - 18 FEVRIER 2011 

                                           DISCOURS de ALAIN SOREZE 

 

Chers concitoyens, chers amis, 

Pointe-À-Pitre  a vécu aujourd’hui une actualité tragique, meurtrière et 

inquiétante. Que répondre à cet habitant qui s’interroge et interpelle : « que 

font nos politiques ?». 

 Il y a dans ces propos  tout ce qui aujourd’hui explique mon engagement. 

Depuis vingt-sept ans, je me suis engagé dans la vie politique à Pointe-à-Pitre. 

Je n’ai jamais cessé de militer, de débattre et de me positionner ici à Pointe-à-

Pitre  car je ne cesserai jamais d’aimer cette Ville et de vouloir servir mon pays. 

En proie aux difficultés de la vie chère avec ces augmentations  des prix 

incompréhensible, face au chômage et à la délinquance qui continuent de 

progresser malgré les mesures et les plans, ils sont nombreux, ils sont 

nombreux les guadeloupéens qui ne font plus confiance aux élus, aux discours,  

à la politique.  

Mais face à cette situation, la résignation et le renoncement sont encore 

pires. 

Surtout lorsque ceux qui sont en responsabilité donnent le sentiment de 

rechercher davantage le cumul de mandats, motiver par des ambitions 

personnelles sans proposer aux guadeloupéens de nouvelles perspectives 

claires et courageuses pour construire un avenir meilleur. 

Je vous propose d’en finir avec ce renoncement, avec cette résignation. 

Oui nous pouvons regretter que les nouvelles dispositions qui attribueraient 

aux préfets la possibilité d’intervenir en cas de carence des pouvoirs locaux 

soient une remise en question de la décentralisation mais cela relève 

davantage d’une posture juridico philosophique.  

…/… 



Ce qui importe et qui interpelle c’est pourquoi en sommes nous arrivés à ce 

point ? Pourquoi  tant de nos compatriotes ont encore ce réflexe de croire que 

seul l’Etat est capable d’impartialité, d’arbitrage dans l’intérêt général ?  

Et a contrario, l’élu local ou le pouvoir local serait le copinage, le chantage, le 

clientélisme, l’absence de vision au delà de sa réélection, la mauvaise prise en 

compte de l’intérêt général, la tentation de vouloir museler les opinions qui 

diffèrent et les opposants qui contestent.  

Aussi bien dans le dossier de la gestion des déchets, du  transport collectif, des 

limites territoriales et de l’intercommunalité, de la sécurité en terme de lutte 

contre la délinquance mais aussi en terme de prévention des risques naturels, 

contre les inondations, les séismes, la construction du nouvel hôpital,.., il y a le 

constat que cela n’avance pas, n’avance pas assez vite, que des querelles 

politiciennes bloquent des politiques publiques indispensables, qu’il y a un 

manque de volontarisme et de suivi.  

Nous avons l’obligation de proposer une alternative et cette alternative c’est 

de confier des responsabilités à ceux qui peuvent l’assumer, à ceux qui sont 

compétents et courageux pour prendre et assumer des décisions. 

Pour prendre ces décisions qui concernent notre mieux être il faut que l’élu 

associe la population et les représentants de la société civile. La politique c’est 

aussi bien répondre aux attentes exprimées par la population à travers ses 

institutions représentatives et démocratiques mais aussi propulser une 

politique, proposer des solutions, expliquer et convaincre pour obtenir 

adhésion et mobilisation de tous les acteurs de notre société. 

Ecouter, Associer et Respecter la population, tels sont les principes fondateurs 

du mouvement RASSEMBLEMENT POUR UNE NOUVELLE DEMOCRATIRE 

présidé par Georges BREDENT.  

Je rends hommage à l’action menée par le groupe des conseillers municipaux 

LA PWENT AN MOUVMAN.  Depuis 2008 nous avons su prendre les bonnes 

décisions et faire les bonnes propositions aussi bien sur le problème de 

l’environnement, du ramassage des ordures ménagères,  de l’insécurité, de 

l’éclairage, de l’agglomération, de la morte lente du centre ville. 

…/… 



Dès que je le pouvais, j’assistais aux réunions du conseil municipal, comme 

d’autres camarades du RND, grâce à nos élus, pour faire vivre la démocratie 

participative au niveau local. C’est un exemple à suivre. Les intérêts des pontois 

sont défendus.  

Nous devons relayer nos idées, nos principes, nos propositions et nos projets  

au sein de l’assemblée départementale. 

Beaucoup de pontois ont été déçu du résultat des élections municipales de 

2008. Avec dignité et respect pour les règles du jeu, nous avons pris acte, 

regretté et condamné les bases manœuvres et les trahisons, mais déterminé à 

rester une force politique d’alternative pour le vrai changement. 

C’est pour cela que le RND sera uni et fort derrière son président, Georges 

BREDENT, candidat dans le 2ème canton avec sa suppléante Cécile BOUCAUD. 

C’est pour cela, aux côtés des forces vives, de la jeunesse, des associations 

citoyennes, nous soutenons, dans le 3ème canton, la candidature de Henri 

Angélique. 

C’est pour cela, qu’ici, au cœur de la Ville, dans le 1er canton, je serais le 

candidat du RND. 

Je suis heureux et fier d’avoir comme suppléant, un des membres de notre 

groupe au conseil municipal, reconnu pour son assiduité et le travail accompli 

en exerçant ce mandat, engagée dans les actions d’insertion , de lutte contre la 

toxicomanie, habitant le centre ville ,  Maddly GARGAR – PAULIN. 

Je salue son engagement, sa disponibilité et son implication citoyenne. 

Si nous voulons à la fois réconcilier la population avec la politique, motiver et 

mobiliser chacun, chaque compétence et chaque talent,  chacun dans sa 

diversité culturelle, religieuse ou communauté qui fait la richesse et la beauté 

de la Guadeloupe, chaque génération, les ainés avec ce qu’ils ont  apporté,  les 

plus jeunes avec ce qu’ils apportent et ce qu’ils devront apporter, nous devons 

prendre des engagements clairs. 

 

…/… 



Je veux être le candidat des engagements clairs pour être le conseiller général 

de l’action. 

Dès ce soir, je veux débattre et proposer des solutions. 

1) Faire de l’Education notre priorité et mettre l’Education au cœur de 

notre ambition pour préparer l’avenir. 

Tout se joue au collège, période charnière, nous devons agir au niveau 

des collèges : en concertation avec le corps enseignant et les 

associations de parents d’élèves,  dans le cadre de ses compétences 

actuelles, le conseil général  c’est à dire le politique doit donner des 

orientations en matière de règlement intérieur et voire d’uniformes. 

L’élu ne peut et ne doit rester silencieux face à la montée de la violence 

et des incivilités.  

 

2) L’enseignement et la promotion des valeurs doivent être aussi une de 

nos actions publiques. Nous ne sommes pas élus seulement pour 

construire des collèges mais pour faire les Hommes de DEMAIN. 

 

3) Préparer l’avenir de la Ville au sein d’une agglomération forte : 

l’agglomération centre, avec les Abymes, Baie-Mahault,  et le Gosier doit 

propulser le développement de la Guadeloupe et son ouverture au 

Monde. Nous avons perdu du temps à ne pouvoir faire cette 

agglomération à quatre. Il nous faut être clair et actif sur ce dossier. 

 

4) La rénovation urbaine doit être repensée et intégrée dans un PLAN DE 

DEVELOPPEMENT DES ACTIVITES, piloté et géré par une  SOCIETE 

PUBLIQUE LOCALE. Cette société publique sera plus réactive et plus à 

même de construire la cité pointoise, de gérer et protéger son 

patrimoine. 

 

5) Le port el la marina au cœur de notre stratégie de développement 

touristique et d’activités : proposer une pause dans les dépenses liées 

aux routes et orienter investissements pour ces infrastructures 

 

…/… 



6) Créer une « task force », force opérationnelle en partenariat avec CCI, 

CTIG, port autonome et collectivités, pour missions  de vendre escale et 

destination PAP,  des conquérants et des négociateurs armés pour 

conquérir des parts de marchés dans un environnement concurrentiel 

féroce. 

 

7) Au conseil général, nous devons introduire un PACTE DDE CITOYENNETE, 

corollaire du pacte territorial d’insertion. Aucune aide pour l’insertion ne 

pourra être attribuée sans une obligation de formation civique. 

 

8) Tout cela se mettra en place en même temps qu’une politique 

volontariste de SALUBRITE et DE SECURITE.  

Mes chers amis, je veux incarner une nouvelle façon de faire la politique en 

Guadeloupe afin de réconcilier le citoyen et l’élu. 

Dès ce soir je prends des engagements clairs et j’ouvre des débats constructifs 

pour l’avenir du pays. 

A Pointe-à-Pitre, il y  a tant à faire que c’est irresponsable de voir un maire 

courir après des mandats et cumuler les fonctions.  

Oui, là aussi, il suffisait de prendre exemple sur le Maire de Fort de France qui, 

pendant les 6 premières de son premier mandat, s’est entièrement consacré à 

sa Ville. 

Il est nécessaire de redonner confiance aux habitants de la Ville, à celles et ceux 

qui continuent de travailler et de s’investir.  

Il faut remobiliser et remotiver le personnel communal qui subit les ordres et 

les contre ordre d’une majorité municipale divisée et d’une administration mal 

dirigée. 

Une politique nouvelle et amitieuse est nécessaire et possible pour Pointe-à-

Pitre et pour la Guadeloupe. 

 

…/… 



Rien ne se fera sans vous car tout doit se faire pour vous. 

Avec vous et pour vous, je suis  candidat  à l’élection cantonale du 20 MARS 

2011 

Avec vous et pour vous, je serais conseiller général de Pointe-À-Pitre. 

Avec vous et pour vous, je suis prêt et disponible pour travailler pour la 

Guadeloupe. 

 

Alain SOREZE 

(Rassemblement pour une Nouvelle Démocratie) 

 

 


